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Edito : un modèle social à défendre 
 

Nouvelles journées de mobilisation dans la Marne, le 7 février : 9100 

manifestants et le 11 février : 10600 manifestants, avec une 

composition plus familiale et festive des cortèges. En attendant celle 

du jeudi 16 février et celles qui suivront, jusqu’au retrait. L’ouverture 

des débats à l’Assemblée Nationale n’a pas refroidi l’ardeur de la 

contestation, bien au contraire. Face à une opinion publique qui 

rejette de façon croissante un projet injuste, brutal et inefficace, la 

Macronie s’enferme dans ses mensonges. 

  

« La réforme des retraites est un projet de justice, d’équilibre et de 

progrès. » a osé dire Elizabeth Borne.   

 

Justice ? Cette réforme pénalisera tous les travailleurs et plus 

particulièrement ceux qui ont eu des carrières longues, les femmes et 

les précaires. 

Equilibre ? Cette réforme ne répond à aucune nécessité économique 

puisque le système est sain, ainsi que l’a reconnu le COR (Conseil 

d’Orientation des Retraites). 

Progrès ? Cette réforme est une véritable régression au regard de la 

retraite par répartition.  

 

En réalité cette réforme, voulue par la commission européenne et le 

FMI, vise à rembourser la politique du « quoi qu’il en coûte » et de 

poursuivre les cadeaux au patronat et aux plus riches en rabotant les 

dépenses sociales. Elle prépare l’ouverture en grand aux fonds de 

pension et à la retraite par capitalisation au détriment de la solidarité 

intergénérationnelle. C’est ce qui rend cette mobilisation cruciale 

pour l’avenir de notre modèle social. 
 
 

Sabine Duménil, secrétaire générale de l’UD. 
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Retraites : 

On remet ça le 16 février ! 
 

 

Châlons/Reims :  

des finances publiques bien 

informées 

La section CGT des Finances Publiques de la Marne 

a organisé ce lundi 6 février, deux réunions 

d’information à Châlons en Champagne et Reims 

pour plus de 100 salariés. 

Liem Hoang Ngoc, maître de conférence à Paris 

Panthéon-Sorbonne, spécialiste de l'impôt et des 

retraites, est intervenu sur les modes de financement 

de notre système de retraites, les préconisations du 

COR (Conseil d'Orientation des Retraites) et les choix 

idéologiques du gouvernement. Il a parfaitement 

démontré le caractère contre-productif de cette 

réforme, de son injustice et de son inutilité. 

Dans un second temps, les collègues ont pu 

échanger avec l'économiste, dans le cadre de 

questions/réponses. 

Ce temps fort, riche et instructif a démontré que les 

agents de la DDFIP (Direction Départementale des 

Finances Publiques) de la Marne, comme une large 

partie de l’opinion publique, ne sont pas dupes du 

discours martelé par le gouvernement, qui nous 

explique que le système des retraites serait au bord 

du gouffre !  

 

 

 

Epernay : 

le Centre hospitalier Auban 

Moët interpelle son député  

La rencontre des syndicats avec le député Eric 

Girardin n’a pas donné grand chose. En bon petit 

soldat de la Macronie, le député dit comprendre 

que la société a changé, que le rapport au travail a 

changé, etc, mais il ne souhaite évidemment pas 

changer d’avis sur la réforme des retraites. 

Vous avez dit pénibilité ? Le député Renaissance 

estime que les agents pourront être suivis 

individuellement par le médecin du travail qui 

décidera s’ils sont aptes ou pas. Et pour ceux qui ne 

le sont plus, « on valorisera les formations de 

reconversion ». On y croit vachement quand la 

réforme de la médecine du travail a divisé par 2 leurs 

effectifs et que la Macronie a supprimé 4 critères de 

pénibilité sur 10 ! 

Pour ce qui concerne les fermetures de lits, le 

manque de personnel, les impasses salariales du 

Ségur, le système de santé à l’agonie faute de 

moyens financiers et humains, le député, comme le 

ministre de la santé, n’a rien à proposer. 

Pas très étonnant quand on sait que dans l’ancien 

service de François Braun aux urgences de Metz, 

93% des infirmières sont en arrêt maladie pour 

épuisement professionnel ! 

Reims le 7/02/2023 
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Parlementaires de la Marne :  

Tous godillots sauf un 

Xavier Albertini et Lise Magnier (Horizons), Laure Miller 

et Eric Girardin, (Renaissance), tous quatre 

s’apprêtent à voter « comme un seul homme » une 

réforme dont on sait qu’elle pénalise 

particulièrement les femmes.  

Coup de chapeau au vénérable Charles Amédée 

de Courson (centriste Vitry-Sézanne), seul député du 

département à s’y opposer. Pour lui, Emmanuel 

Macron n’a aucune légitimité à mener à bien cette 

réforme. Et il a bien raison ! 

Il faut ajouter à cette liste les trois sénateurs marnais 

dont René Paul Savary (LR), ex-président du conseil 

général de la Marne, qui se distingue chaque année 

en présentant un amendement au Sénat pour 

repousser l’âge de départ à la retraite…  

Faut-il rappeler que les sénateurs, qui bénéficient 

d’un régime spécial de retraite non visé par la 

réforme ont droit à une pension de 2 200 € nets pour 

un mandat de 6 ans, et 4 400 € nets pour 2 mandats ? 

Ce sont les mêmes qui s’apprêtent à voter une 

réforme qui présente comme une grande avancée 

sociale une pension minimale de 1200 € bruts à 64 

ans, soit 936 € nets, pour une carrière complète de 

43 ans ! 

Reims 7/02/2023 

 

 

L’énergie en première ligne 

Les mineurs et énergéticiens se sont une nouvelle fois 

fortement mobilisés le 7 février pour dire non à ce 

projet de réforme régressif, injuste et surtout injustifié.  

La FNME CGT (Fédération Mine Energie) a 

décompté 70 000 grévistes dans son périmètre. Une 

partie de la production nucléaire et thermique 

(environ 7000 MW) a été retirée du réseau par les 

grévistes, soit 10% de la consommation française, 

tandis que les Robin des Bois de l’énergie ont 

continué leurs actions en faveur des usagers. 

La Macronie veut supprimer les régimes spéciaux 

des électriciens gaziers alors qu’il faudrait au 

contraire s’en inspirer pour tirer l’ensemble vers le 

haut et prendre ainsi réellement en compte la 

question de la pénibilité. 

A voir, les deux films réalisés par Gilles Balbastre sur 

les dégâts causés par la politique néolibérale au 

détriment de l’intérêt général dans le secteur de 

l’énergie. 

Main basse sur l’énergie - avril 2020 

https://www.mainbassesurlenergie.com 

Gaz et flouze à tous les étages- octobre 2019 

https://gazetflouzeatouslesetages.com 

 

https://www.mainbassesurlenergie.com/
https://gazetflouzeatouslesetages.com/
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Comité général :  

l’UD en ordre de marche 

 

Le comité général de l’Union Départementale CGT 

de la Marne s’est tenu à Châlons en Champagne le 

mercredi 8 février. Un riche débat qui a permis 

d’aborder un grand nombre de thèmes. La 

mobilisation contre la réforme des retraites a 

évidemment pris une place centrale.  Le débat a mis 

en évidence la nécessité de travailler, à partir de 

cette mobilisation massive et unitaire contre la 

réforme des retraites, à la convergence des luttes sur 

les salaires, les métiers, la précarité, l’assurance 

chômage.  

Il en découle l’importance pour la CGT, afin d’élever 

encore le rapport de forces, d’aller à la rencontre 

des salariés, partout où ils se trouvent, dans les 

entreprises bien entendu, mais aussi dans les lieux où 

le fait syndical est loin d’être une évidence, dans les 

zones commerciales, les pôles administratifs, les 

déserts syndicaux. Un défi que les participants 

entendent bien relever. 

Tous mobilisés dans la Marne 

11 février de lutte 

Reims : 6500 manifestants 

 

 

 

 

 

Chalons en Champagne, 1600 manifestants 

Vitry Le François, 650 signataires de la pétition 

Sézanne, 500 manifestants 

 

 

Epernay :  

retraite aux flambeaux,  

1500 manifestants 
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